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2~~-~~-DÉTERMINATION_DES_PLAGIOTHECIACEAE_DE_BELGIQUE 

J. Lefebvre 
Facultés Universi­
taires de Namur 

Nous avoris proposé précédemment (Gillet-Lefebvre 1965) 
une clé de dátermination des Plagiotheciaceae de Belgique. 
Celle-ci repose exclusivement sur les caractères morpholo­
giques du gamétophyte et particulièrement ceux de la 
feuille. 

Nous avons depuis lors réalisé une étude biosystémati­
que de ce g.r:oupe de bryophytes. Nos observations, réalisées 
surplus de 600 récoltes personnelles, fournissent des élé­
ments nouveaux quant à l'individualité biologique des taxa 
appartenant à cette famille. Ceux-ci constituent autant de 
caractères supplémentaires permettant de distingu.er l'une 
de l'autre des espèces souvent difficilement reconnaiasa­
bles morpholQgiquement. 

Il nous paraît utile, pour le taxanomiste, de pr~senter 
ces résultats sous la ferme pratique d'une clé de détermina-
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tion. Cette clé présente un caractère particulier puisqu'el~ 
le repose, non seulement sur des caractères morphologiques 
mais encore biométriques, écologiques, cytologiques et phy­
siologiques. 

La nature de certains critères et termes utilisés appel­
le les remarques suivantes~ 

a. le terme "propagule" y est réservé exclusivement aux 
éléments de multiplication végétative en forme de ba­
tonnets pluricellulaires. 

b. La nomenclature descriptive des spores et des propa­
gules a été précisée précédemment (Lefebvre 1967). 

c. Le nombre chromosomique (n) a été observé dans les 
cellules apicales des feuilles embryonnaires. 

d. Le potentiel osmotique (P.O.) est mesuré dans les cel­
lules médianes du limbe. Du point de vue strictement 
physio-chimique, il mesure la différence d'énergie li­
bre entre l'eau vacuolaire et l'eau libre extérieure. 
Il devrait donc s'exprimer en unité d'énergie (joules 
• cm3). Cependant, comme la majorité des auteurs l'ex­
prime en mole KCl, nous souscrivons à eet usage, ce 
qui facilite par ailleurs les comparaisons des résul­
tats. 

e. Les mesures spéoifiques de l'indice cellulaire médian 
et des propagules donnent la moyenne de ____ 300 mes~res en-
viron, suivie de la valeur du 

O 

r 
O 

~v/r.x2 _ ~z- 1· 

, n -1 
qui rend compte de leur dispersion. 

Clé des genres 

1. Cellules foliaires étroites jusqu'à la base, non dé­
ourrentes le long de la tige; propagules (en forme de 
batonnets pluricellulaires) toujours absentes 
. . . . . . . • . . . . • . . . . . • . • . . . . . . . . . . . . . • . 1. Isopterygium 

2. Cellules foliaires élargies à la base, spécialement 
dans les angles, formant une bande décurrente le long 
de la tige; propagules (en forme de batonnets pluri­
cellulaires) fréquentes •••••••••••• 2. Plagiotheciu.m. 
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I. ISOPTERYGIUM Mi tt. 
Journ. Linn. Soc., Bot., XII, p. 21 et 497 (1869). 

1. Cellules apicales rhomboïdales, à indice cellulaire mé­
dian généralement compris entre 2 et 6; apex aigu ou 
subobtu; n-8 •••·• 1. I. wissgrillii (Garov.)Lefebvre. 

1. Cellules apioales allongées, à indice cellulaire médian 
plus élevé; apex toujours aigu: 

2. Plante formant des touffes laches; feuilles peu com­
primées à acumen long et serrulé; absence d'élements 
particuliers de multiplication végétative; espèce 
généralement lignioole, souvent fertile; n=7 
•••••••••••••••••••••• 2. I. seligeri (Brid.) C.J. 

2. Plante formant des touffes denses; feuilles compri­
mées, à apex étroitement angulaire, muni de quelques 
dents, rarement entier; fréquence élevée de rameaux 
embryonnaires caduques situés à l'aisselle des feuil­
les; espèoe souvent terricole, plus rarement rupicole 
ou lignioole; n=7 ••••• 3. I. elegans (Brid.) Lindb. 

II. PLAGIOTHECIUM Br., Schimp. et Güm.b. 
Bryol. Eur., V, p. 179 (1851) 

1a. Plante très robuste, vert clair à jaunatre; feuilles 
toujours fortement ondulées transversalement, sym.étri­
ques, très larges à la base, de 3-5 mm de long et 1,2 
à 1,5 mm de large; bande déourrente peu développée; 
propagules toujours absentes; ornementation de l'exine 
caractérisée par de très larges sillons séparant les 
verrues; n=8 •••••••••••• 12. P. undulatum (Hedw.)BSG 

1b. Plante ne possédant pas eet ensemble de caractères: 
2a. Feuilles ne dépassant pas 2,5 mm de long: 

3a. Feuilles sym.étriques, lancéolées, ne dépassant 
pas 0,8 mm de long, modifiées par la dessication; 
plante très grêle, à aspect souvent terne; tige 
dépourvue d'axe médian; longueur des propagules 
56,6 µ t 99 1 ; espèce dioïque fructifiant rarement; 
caractéristique des souches pourrissantes . 
. . . o................ 1. P. latebricola B. S.G. 
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3b. Feuilles asymétriques, de 1,8 à 2,5 mm de long, 
non ou à peine modifiées par la dessication; 
plante à aspect brillant; tige pourvu.e d'un 
axe médian constitué de oellules étroites; 
longueur moyenne des propagules variant entre 
75 et 88µ, espèce monoïque fructifiant faci­
lement: 
4a. Réseau cellulaire médian lache: indice 

cellulaire de 8,48: 1,73; cellules média­
nes non sinueuses; bande décurrente large 
(3-5 n,ellules), formée de cellules arron­
dies à carrées; capsules de 2,5 à 3 mm de 
long; ornementation de l'exine très décou­
pée; n=11; P.O. moyenne des cellules foli­
aires médianes de l'ordre de 0,38 MKCl 
•·•••·••·••·•• 4. P. denticulatum (Hedw.) 

B.S.G. var. denticulatum 
4b. Réseau cellulaire médian étroit: indice 

cellulaire moyen variant entre 13 et 15; 
cellules médianes étroites et sinueuses; 
bande décurrente étroite formée de cellu­
les rectangulaires; capsules de 1,5 à 2,5 
mm de long; ornementation plus simple äe 
l'exine; n < 10; P.O. moyenne des cellules 
foliaires médianes de l'ordre de 0,45 à 
0,50 MKCl: 
5a. Feuilles courbées homomalles, surtout 

au sommet des rameaux; partie la plus 
large de la feuille située dans le 
1/3 inférieur de celle-ci, asymétrie 
ronde; nervure bien marquée; apex 
souvent denté; diamètre moyen des spo­
res de l'ord.re de 15µ; n=7; plante de 
préférence terricole 
••••••••• 3. P. curvifoliUJn Limpr. 

5b. Feuilles planes; la partie la plus 
large de la feuille située environ à 
mi-hauteur de celle-ci, asymétrie 
plane; nervure faible; apex plus rare­
ment denté; diamètre moyen des spores 
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de l'ordre de 10 µ; n=8; plante de pré­
férence lignicole 
••••••••••• 2. P. laetum B.S.G. 

2b. Feuilles de 2 à 4 mm de long: 
6a. Feuilles aaymétriques (sauf var. obtusifolium. 

à feuilles presque symétriques); réseau cellu­
laire médian lache, indice moyen variant entre 
8 et 11,5; apex denté; bande décurrente large 
(3-8 cellules), formée de cellules arrondies; 
opercule de forme conique; ornementation très 
découpée de l'exine; n=11: 
7a. Feuilles de 2,5 à 4 mm de long à asymétrie 

plane, ondulées transversalement, progres­
sivement atténuées au sommet; bande décur­
rente très large, formant deux anses in­
égales de chaque cêté de la tige 
•••·•·•···•••• 5. P. denticulatum (Hedw.) 

B.S.G. var. undulatum. 
Geheeb 

7b. Feuilles d'environ 2,5 mm de long à asymé­
trie ronde, peu modifiées par la dessica­
tion, assez brièvement atténuées au sommet; 
bande décurrente souvent plus étroite: 
Sao Apex très obtus; feuilles presque symé­

triques ••• 6. P. denticulatum (Hedw.) 
B.S.G. var. obtusifolium 
Turn.+) 

8b. Apex triangulaire aigu; feuilles asymé­
triques •..• 4. P. denticulatu.m (Hedw.) 

B.S.G. var. denticulatum 
6b Feuilles symétriques, ovales, oblongues ou ova­

les lancéolées, souvent très modifiées par la 
dessication; réseau cellulaire variable; apex 
entier ou denté; bande décurrente généralement 
étroite et toujours formée de cellules rectan­
gulaires; opercule longuement acu.miné (sauf 
pour P. roeseanum); ornementation de l'exine 
simp 1 e ; n < 11 : 
9a. Feuilles ovales à oblongu_es, planes, pro­

gressivement atténuées au sommet; apex tou-
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jours entier; réseau cellulaire allongé, 
irrégulier; indice cellulaire médian de 
9,65 ± 2,51; longueur absolue des cellu­
les médianes pouvant atteindre 150 µ ; 
longueur des propagules 111,9 µ ! 19,2; 
n=9; plante de préférence terricole 
•·•·••• 9. P. succulentum (Wils.) Lindb. 

9b. Feuilles ovales ou lancéolées, plus ou 
moins concaves, courtement atténuées au 
sommet; apex souvent denté; réseau cellu­
laire très lache ou serré; longueur abso­
lue des cellules médianes < 100 µ; longu­
eur moyenne des propagules de l'ordre de 
80µ; n=8 ou 10; plante terricole ou 
lignicole: 
10a. Feuilles ovales à lancéolées, très 

concaves, peu modifiées par la dessi­
cation; cellules médianes linéaires à 
légèrement sinueuses; indice cellu­
laire moyen de l'ordre de 10; n=10; 
P.O. moyenne des cellules foliaires 
médianes de l'ordre de 0,46 MKCl~ 
11a. Feuilles ovales à apex aigu. 
7. P. roeseanum B.S.G. f. roeseanum 
11b. Feuilles lancéolées à apex 

longuement acuminé ••••••··••••• 
8. P. roeseanum B.s.G. f. acumi­

natum Jedl. +) 
10b. Feuilles largement ovales, planes ou 

légèrement concaves à l'état humide, 
très modifiées par la dessication; 
cellules médianes hexagonales ou plus 
souvent rhomboidales; indice cellu­
laire moyen de l'ordre de 5; n=8; 
P.O. moyenne des cellules foliaires 
médianes très faible, de l'ordre de 
O, 37 MKCl: 

+) Pour ce taxon, le critère cytologique et de la P.O. 
sont encore à observer. 
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12a. Plante de préférence lignicole outer­
ricole, vert sombre à rameaux couchés 
•·•••····•·• 10. P. sylvaticum (Brid.) 

B.S.G. f. sylvaticum 
12b. Plante exclusivement lignicole, vert 

jaunatre à rameaux dressás 
••·•···••·•· 11. P. sylvaticum (Brid.) 

B.S.G. f. orthocladi­
um B.S.G. Lefebvre. 
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LEUCOBRYUM GLAUCUM MET SPOROGONEN 
IN DE PROVINCIE UTRECHT 

door J. Frencken 

Toen ik een aantal jaren geleden aan het begin van mijn 
"bryologische loopbaan" na een winterse zwerftocht door de 
bossen bij Hollandsche Rading des avonds de Heer Vergouw op­
belde, om hem te vertellen wat ik zoal ge vonden had (het 
waren heel gewone soorten) merkte hij op: "Dat is het nu, 
wat de bossen voor ons in de wintermaanden zo interessan·t 
maakt". Voorheen, toen ik nog geen begrip had van de mos­
vegetatie, was een wandeling door het bos, als er niet veel 
aan vogels te beleven viel? soms vrij saai, hoe gezond deze 
bezigheid op zich zelf ook is. Deze opmerking van Vergouw 
kwam me weer in gedachte toen ik eind februari met mijn 


